
Robert DENEL, Li l le Universl té CIub,
Vice-présiCent Cu CCC
- Concerfofion : Commenf vivez-vous
volre porficipotion ou CCC ?
Robert DENEL : A titre personnel ou
ou titre du Lil le UniversiÏé Club que je
di r ige,  je  s iège dons p lus ieurs inst i tu-
t ions l i l lo ises oue ce soi t  le  Consei l  de
Quor l ier  de Moul ins,  ou I 'Of f ice Mu-
nic ipol  des Sports .  Ce que j 'opprécie
beoucouo ou Consei l  Communcl
de Concerto l ion.  c 'est  notomment
lo rigueur, lo méthode de trovoil et
sur tout  lo  d ivers i té  des personnes qui
en foni  por t ie  et  donc des points de
vue qui  y  sont  expr imés.  On y mène
un t rovoi l  co l lect i f  iout  en gordont  so
personnol i té ,  même s i  ceci  n 'est  pos
un exerc ice foc i le .  J 'opprécie égo-
lement  que le CCC oi t  su préserver
son outonomie.

- C : Commenl oppréciez-vous ou
fTl des ons ce type de relotion enlre
élus municipoux, services de lo vil le
el ossociolions ?
R.D.  :  Personnel lemeni ,  depuis de
nombreuses onnées,  j 'o i  I 'occo-
s ion de por t ic iper  à des échonges
et même à un trcvoil collectif entre
di r igeonts de c lubs spor t i fs  et  é lus
munic ipcux ou sein des Of f ices Mu-
nic iooux de Soorts .  Les OMS ont  été
créés dons ce but  oprès lo  guerre.
Ce  n 'es t  donc  pos  ou  CCC que  j ' o i
découvert celte orticuloiion néces-
sc i re enTre ossociot ions et  é lus.  Mois
le CCC o lorgement  é lorg i  ce i te re-
lo i ion qui  permet d 'cddi t ionner des
i n t o l l i r r en r -eç  en l r c  l e  mOnde  OSSO-, ,  , ,  v , " v v l

ciot i f  e t  ce lu i  des pol i t iques.  C'es i
non seulement  nécessoi re mois c 'est
inst ruct i f  pour  Ious.

- C: Que vous opporfe le CCC à titre
personnel el pour I 'orgonisofion que
vous représenlez ?
R.D.  :  Dons le mi l ieu spor l i f  que je
renrécente et  n l r rs  nor l icu l ièrement
encore qu sein d 'un c lub omnispor t ,
on échonge souvent  entre c lubs ou
entre sect ions,  quel les que soient

les prot iques spor t ives.  Nous ovons
une opproche ossez concrète et
Technique pour resoudre les ques-
t ions qui  nous sont  posées.  Au CCC,
nous sommes sol l ic i tés ou b ien nous
nous emporons de quest ions qui  sont
b ien p lus lorges et  p lus t ronsversoles,
por fo is  même phi losophiques I  Et  les
points de vue qui  y  sont  expr imés

sont  t rès d ivers et  même controdic-
to i res,  compte tenu de lo  d ivers i té
des ossociot ions qui  y  s iègent .  C 'est
d 'outont  p lus enr ich issont . . .

- C : C ' e s t - à - d i r e ?
R.D .  :  Ce  n 'es t  pos  dons  I ' unan im i té
cu 'on  s ' en r i ch i t  l e  o lus  I  Quond  un
sujei devienl confl iciuel - celo orrive
- .  oor t i r  de ro isonnements controdic-
to i res esT une bonne méthode pour
imoginer  une solut ion nouvel le .  Celo
devient  o lors b ien p lus producTi f
pour  le  pro jet  lu i -même. Et  c 'es l  ce
qui  nous permet de déposser une
vis ion personnel le  ;  i l  ne s 'ogi t  pos
seulement  de convoincre I 'outre ou
d'ê i re convoincu por  lu i ,  mois b ien
d' imoginer  des réponses nouvel les
qui  se fonl  jour  dons le  débot  contro-
d ic to i re et  de fo i re preuve o ins i  d ' in-
novot ion I  C 'est  mo v is ion de l 'cpport
o lo  gest ion de lo  c i té  du d ic logue et
de lo  démocrot ie .
Et  le  CCC est  b ien ce l ieu de d io lo-
gue où se confrontent  des points de
vue d i f férents qui  vont  dons le  sens
de lo créotivité. *


